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PENMARC’H

Après avoir conté la légende de saint Nonna,
patron de la paroisse de Penmarc’h, l’abbé Fran-
çois Quiniou consacre la première partie de son
ouvrage à une étude historique. Il commence par
la préhistoire (les monuments de l’époque néoli-
thique, les dolmens, les tumulus, la disposition
des monolithes) puis évoque la paroisse, avec
son origine (les bourgs de Tréoultré, Kérity et
Saint-Pierre, les guérisons miraculeuses de la
chapelle et de la fontaine de saint Cosme) et
l’époque révolutionnaire, avec le curé Yves
Pochet. Il présente ensuite les manoirs et les
rues de Penmarc’h, avec Tréoultré et Kérity ;
Penmarc’h aux XVe et XVIe siècles (les sièges de
la paroisse, l’importance du port de Kérity) ; les
pêcheries et les sècheries ( la pêche au merlu et
ses règlements) ; les mutineries à Penmarc’h et
le refus de payer les taxes ; l’activité commer-
ciale de Penmarc’h (la sècherie, la salaison, la
fumure des poissons, l’exportation des produits
de la mer et de la terre) ; les navires de guerre ;
la Fontenelle à Penmarc’h ; la piraterie ; les nau-
frages ; la décadence. La deuxième partie étudie
les églises et les chapelles. L’auteur commence
par l’église paroissiale : l’extérieur (avec l’ab-
side, le clocher central et les sculptures murales,
la tour), l’intérieur de l’église (la vue d’ensemble,
le foyer, les verrières, les statues, le tableau -
vœu de Louis XIII, les fenêtres du transept, la
création d’un deuxième vicariat, le monument
historique, les tombes, les vitraux du côté nord. Il
décrit ensuite l’église de Kérity, la chapelle de
Saint-Pierre, la chapelle de Notre-Dame-de-la-
Joie, l’église de Saint-Guénolé et la chapelle de
la Madeleine. La troisième partie est consacrée
à Saint-Guénolé, avec d’abord la Trève, puis
les côtes. L’abbé François Quiniou complète
son étude par trois appendices : les recteurs et
les vicaires ou prêtres-curés de Penmarc’h ;
les registres de la comptabl ie de Bordeaux
de 1482 et 1483 ;  le sauvage de la Palue.

UNE COLLECTION UNIQUE EN
FRANCE DE 2993 TITRES

Renseignements au
03 23 20 32 19

72 TITRES SUR
LE FINISTÈRE

MONOGRAPHIES DES VILLES
ET VILLAGES DE FRANCE

L’abbé François Quiniou est né à Ploaré
le 14 mars 1870. Ordonné prêtre en
mars 1894, il fut vicaire à Plogastel-

Saint-Germain la même année, puis à Saint-
Thégonnec en 1897. Il fut ensuite nommé
recteur à Mellac en 1914 et termina sa
carrière en exerçant les mêmes fonctions à
Penmarc’h, de 1921 à 1931, année de sa
mort. Historien et archéologue éminent, il
rédigea plusieurs ouvrages importants dont
Saint-Thégonnec, une paroisse sous la Révolu-
tion (1929), Penmarc’h, un curé breton sous la

Révolution (1926), Une victime de Carrier :
Yves Coat (1927), La tradition au sujet de
M. Jean-Étienne Riou, recteur de Labadan,
exécuté à Quimper, le 17 mars 1794. Un des
prêtres les plus connus de son diocèse, il
reçut de nombreuses visites de personna-
lités du plus haut rang, parlementaires,
académiciens, princes de l’Église… Pas-
sionné par son sacerdoce, il s’efforça d’of-
frir à ses paroissiens, et surtout aux plus
jeunes d’entre eux, des distractions con-
venables, sacrifiant une partie de son
jardin pour y construire un patronage à
ses frais et devenant, à soixante ans
passés, directeur de cinéma. Il s’attacha
également à la décoration et à l’entretien
de son église et sauva de la destruction le
sanctuaire de Notre-Dame-de-la-Joie,
grâce à la construction d’une digue.

Une importance qu’il a
perdue de nos jours par François QUINIOU

Historien et archéolo-
gue éminentCe livre est publié dans la collec-

tion Monographies des villes et
villages de France, dirigée par

M.-G. Micberth, qui compte 2 992 titres à
ce jour. « Le touriste qui vient de Pont-
l’Abbé ou du Guilvinec, jouit de certains
endroits d’un vue d’ensemble sur le terri-
toire de Penmarc’h. Il a l’illusion, en con-
templant par un temps ensoleillé la vaste
plaine qui s’étale à ses pieds et que limite
au loin le miroitement des eaux, de se
croire devant une ville importante aux
multiples clochers. Vues des hauteurs de
Kerscaven, sur la route de Plomeur, les
quatre agglomérations de Tréoultré, Kérity,
Saint-Pierre et Saint-Guénolé semblent se
confondre pour ne former qu’une vaste

cité. Les nombreux monuments religieux
qui subsistent encore, les uns avec leurs
masses imposantes qui ont défié les siè-
cles, les autres avec leurs ruines superbes,
attestent que Penmarc’h eut dans le passé
une importance qu’il a perdue de nos jours
(...) Qu’était donc jadis Penmarc’h pour
nous avoir légué de si riches souvenirs ?
Était-ce un important centre commercial ?
Était-ce une vaste cité rivalisant avec les
plus grandes villes de Bretagne ? Pour-
quoi tant de ruines actuellement éparses
sur son sol ? Ce sont là des questions que
les écrivains ont diversement résolues. »

Les pêcheries et les
sècheries

Son histoire, ses monuments
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PENMARC’H. SON HISTOIRE, SES MONUMENTS

La paroisse de Penmarc’h est l’une des plus anciennes de la Cornouaille et sa destinée fut changeante, à l’image
des variations de son nom, qui ne connut sa forme définitive qu’en 1740. Penmarc’h n’a jamais été à proprement
parler une ville fortifiée. Les trois agglomérations de Tréoultré, de Kérity et de Saint-Pierre qui composaient la

paroisse, n’ont à aucun moment formé une seule et même cité. Elles étaient reliées entre elles par des groupes de
maisons distants d’une centaine de mètres les uns des autres, rendant ainsi impossible de clôturer ce territoire trop
vaste. Seuls des manoirs dont les murs d’enceinte pouvaient porter quelques canons de petit calibre permettaient, en
temps de guerre de partisans ou d’incursions part des Anglais ou des Espagnols, de tenir quelque temps les assaillants
en respect, pendant que les troupes du voisinage accouraient pour forcer l’ennemi à la retraite. Les pêcheries et les
sècheries constituèrent la principale ressource des habitants. Comme l’abondance de poissons dépassait les besoins
de la consommation et comme le surplus ne trouvait pas un débouché suffisant dans les paroisses environnantes, il fallut
avoir recours à l’exportation. La lenteur des transports nécessita la sècherie, la salaison et la fumure des poissons et
l’exportation se développa lorsque les commerçants et les agriculteurs en profitèrent pour expédier leurs marchandises
et les produits de leurs terres. Cet échange commercial entre Penmarc’h et les ports du littoral ouest de France et
d’Espagne fut pour le pays une source de grandes richesses. Aux XVe et XVIe siècles, la paroisse était une des plus riches
et des plus populeuses de la Bretagne. Toutes les églises de Penmarc’h furent édifiées à cette époque ; les navires
sculptés sur leurs façades attestent que c’est aux bénéfices de la pêche et du commerce maritime qu’elles durent leur
construction. Les scènes de combat naval rappellent aussi les nombreux exploits de leurs navires de guerre. Mais dès
1700, la décadence fut complète. Elle était la conséquence de deux causes : la disparition des pêcheries et des sècheries
de merlus concurrencées par le commerce de la morue, d’une part, mais surtout les ravages commis par les troupes
de La Fontenelle, d’autre part. Penmarc’h ne put jamais, en effet, se relever de la situation lamentable où l’avaient laissé
les déprédations du brigand de la Cornouaille.
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